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Journal des CM2B de l’école Lazare Carnot en classe de mer àSainte Marie Sur Mer, du 14 au 28 mai 2009
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Sur le net : On nous demande un reportage photos sur la vie au centre. Que les parents se rassurent, nous y pensons. Le frère de Valentin nous ennuie avec son histoire
d’escargot qui monte le jour et glisse la nuit : On va y réfléchir et donner la réponse demain. La maman d’Ernest nous dit qu’elle attend nos journaux avec impatience.
Merci du compliment !
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Guérande ville du sel
Hier, journée à Guérande et au musée des marais

salants de Batz-sur-Mer. Ce qui nous a intéressé, c’est de
voir que le métier de Paludier est très difficile. Pendant
l’été, il récolte le sel. Mais en dehors de la période de
cueillette, il faut reconsolider le marais salant. Guérande
est une ville très influencée et connue par l’histoire du
sel. C’est ce qui a fait sa fortune. Un kilomètre cinq cent
de remparts impressionnants protégeaient ces richesses.
Les rois de France pouvaient s’enrichir car ce produit
était indispensable pour conserver les aliments (il n’y
avait ni frigos, ni congélateurs) et ils faisaient donc payer
un impôt sur le sel: La gabelle. Cette taxe était très
impopulaire et la Révolution française l’a supprimée,
mais Napoléon l’a rétablie pour payer ses armées. C’est
seulement en 1945 qu’elle a été définitivement abolie.
Maintenant cette ville est riche en souvenirs et les
touristes en profitent avec bonheur. Et puis, pour finir, la
question du jour : Savez-vous d’où vient le mot
« salaire » réponse au prochain journal…non on rigole ;
le mot « salaire » vient du mot « sel » car les gaulois
payaient avec des briques de sel séchées !
Mais nous, les journalistes, nous n’avons toujours
pas de salaire !

Pauline et Vincent

Coup de foudre et coup de
tonnerre en classe.

Dans la classe nous ne sommes pas toujours attentifs au
maître. C’est souvent la fenêtre qui nous attire. Une fois, l’un
d’entre nous s’est bien fait gronder car il regardait dehors son
amoureuse : une jeune fille de Victor Hugo qui répond au doux
prénom de Louise.

Cela nous rappelle le roman de Victor Hugo « Les
Misérables » dans les allées du Luxembourg où Marius
rencontre Cosette : le coup de foudre !

Oh ! Le vilain
taureau

Ho le vilain taureau qui
regarde les jolies vaches.
Sous nos yeux innocents il
ose les « draguer ». Pourquoi
monte il dessus ? Il ne se
cache même pas. Nous qui
croyons que les bébés
naissaient dans les choux…
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